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Lillebonne – 29 rue Saint-Denis
Opération préventive de diagnostic (2017)
Dagmar Lukas et Yves-Marie Adrian
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Ce diagnostic a permis d’explorer une parcelle de 540 m2, située à 250 m au nord-ouest
du  centre  urbain  gallo-romain.  À  cet  endroit,  les  premiers  témoins  d’une  présence
humaine, soit quelques éléments mobiliers épars, datent de l’époque augustéenne. Dans
le courant du IIe s.,  un ou plusieurs édifices sont attestés à travers quelques vestiges
architecturaux conservés en place et des débris de construction recueillis dans d’épais
niveaux de remblais. Les bâtiments sont dotés de fondations en pierres sèches et de
murs  en  bois  et  torchis  recouverts  de  mortier  et  d’enduits  peints.  La  présence  de
nombreuses  tuiles  indique  le  mode  de  couverture.  Quelques  éléments  de  tubulures
attestent  également  l’existence  d’au  moins  une  pièce  chauffée.  Au  cours  du  IIIe s.,
l’édifice a été détruit par un incendie et ce secteur semble figé jusqu’à la fin du haut
Moyen Âge. Quelques tessons isolés suggèrent alors à nouveau une fréquentation de la
parcelle à partir de cette époque.
2 Outre de nombreux éléments architecturaux (moellons calcaires, blocs de mortiers et
de clayonnage, fragments d’enduit peint et objets de quincaillerie), le diagnostic a livré
un lot de céramique antique singulier dont le volume s’avère bien supérieur à ce qui
s’observe habituellement dans les dépotoirs domestiques de la région. Il comprend plus
de  4 000 tessons  et  au  moins  135 vases  dont  la  plupart  sont  brûlés  et  fortement
décolorés. L’ensemble se distingue par une surreprésentation de pots et de bouilloires,
presque tous du même type, ainsi que par un grand nombre de cruches. Les autres
récipients,  mortiers,  amphores  et  céramiques  fines  d’importation,  sont  absents.  La
majorité de ces vases provient du centre potier de la forêt de Montfort-sur-Risle (Eure).
3 Le répertoire  particulier  ainsi  que  sa  localisation dans  une seule  partie  de  l’édifice
renvoient  manifestement  à  une  destination  fonctionnelle  spécifique  et  un  espace
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consacré à une activité singulière à ce jour non identifiée (boutique, réserve… ?). Au-
delà de ces interrogations sur les activités menées au sein de ce bâtiment, les données
recueillies alimentent le débat sur la physionomie de ce quartier et son imbrication
dans le tissu urbain proprement dit.
 
Fig. 1 – Important dépotoir de céramique antique en cours de traitement
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